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MOTS/LEXIQUE 2.0

Le lexique du romani réunit des mots d’origine indienne et de toutes les autres langues avec 
lesquels les variantes du romani ont été en contact. Globalement, ces strates lexicales corre-
spondent à un vocabulaire pré-européen et européen.

ROMANI | LANGUAGE

rom
kham

xip
kotor

kukla

pomoć
lumja

oxluvo

bika

švico

mikomula 

frizasel

bava

luna 

böksi

aviiza
spanguli

švedkos

fasuli

punšo

strax

ambrol
diz

Indienne:  .dom(b)a- → rom ‘mari’
Indienne: gharma → kham ‘soleil‘

Perse : amrūd → ambrol ‘poire’
Perse: diz → diz ‘château’

Arménien : xuph → xip ‘couvercle’
Arménien : kotor → kotor ‘pièce’

Grec: δρόμος → drom ‘route’
Grec: οχτώ→ oxto ‘huit’

PRÉ-EUROPÉENNE

EUROPÉENNELES STRATES LEXICALES OF ROMANI

Ill. 1 

drom
oxto

pleno

Albanais: mik → miko ‘ami ’
Bulgare: охльов → oxluvo ‘limace’

Anglais: freeze → frizasel ‘gel’
Finnois: pöksyt → böksi ‘pantalon’
Francais: bave → bava ‘bave’

Allemand: Schwitz → švico ‘transpiration“
Grec: κούκλα → kukla ‘poupée’ 

Hongrois: bika → bika ‘taureau’
Italien: luna → luna ‘lune’

Letton: avīze → aviiza ‘journal’
Lituanien: spañguole → spanguli ‘airelle’ 

Polonais: strach → strax ‘peur’
Roumain: lume → lumja ‘monde’

Russe: Плен → pleno ‘captivité’
Serbe: pomoć → pomoć ‘aide’

Slovaque: svedok → švedkos ‘témoin’
Suédois: punsch → punšo ‘poing’

Sspagnol: mula→ mula ‘mule’
Turc: fasul → fasuli ‘haricot’



LE LEXIQUE POUR RETRACER 
L’ITINERAIRE D’UN PEUPLE

Les strates d’emprunts pré-eu-
ropéens dans les romani ont permis de 
reconstruire l’itinéraire des migrations 
des locuteurs de cette langue. Après 
leur sortie du nord-ouest du sous-con-
tinent indien, un premier contact lingu-
istique prolongé se produit dans ce qui 
était à l’époque la Perse des Sassanides. 
Par conséquent, certains éléments du 
lexique du romani remontent au mo-
yen perse (pahlavi). Il est impossible 
d’établir la durée de ce contact. En fait, 
l’on ignore si les locuteurs du roma-

ni ont passé beaucoup de temps dans 
la région où l’on lentement traversée. 
Comme le romani n’a emprunté aucun 
mot à l’arabe, ses locuteurs ont dû quit-
ter la Perse avant son arabisation, c’est-
à-dire avant que la culture iranienne ne 
se mélange à l’arabe. Il est probable 
que ce peuple ait traversé l’Arménie 
pour se rendre dans l’Empire byzan-
tin, où il a longuement séjourné. Cette 
thèse est confirmée par les emprunts à 
l’arménien, ainsi que par la forte influ-
ence du grec byzantin, qui va bien au-
delà d’un simple emprunt lexical. Cette 
profonde influence sur le romani ressort 
notamment des nombres cardinaux de 
la liste ci-dessous qui, outre les mots 

d’origine indienne, ne contient que des 
emprunts grecs (Ill.5).

L’absence de mots turcs dans les 
variantes du romani des locuteurs qui 
ont immigré en Europe via les Balkans 
permet de situer leur émigration depuis 
l’Asie Mineure avant la domination tur-
que, c’est-à-dire avant que les cultures 
arabe, iranienne et islamique d’une part, 
et les cultures byzantine et grecque, 
d’autre part, ne se mélangent sous la 
domination politique ottomane. Les va-
riantes parlées par les Roms partis vers 
les Balkans, qui ont par la suite été in-
fluencées directement ou indirectement 
par la culture islamique ottomane pré-
sentent, bien évidemment, des emprunts 
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INTRODUCTION

Le lexique du romani comporte plus-
ieurs strates qui peuvent être regrou-
pées en une partie européenne et une 
partie pré-européenne. Les mots in-
diens « d’origine » et les emprunts « 
anciens » ou « tardifs » du persan, de 
l’arménien et du grec byzantin con-
stituent le lexique pré-européen. Ces 
mots « hérités » (Boretzky 1992) com-
prennent environ 700 racines de lan-

gue indienne, probablement au moins 
100 racines du persan et d’autres lan-
gues iraniennes, au moins 20 racines 
de l’arménien et près de 250 du grec. 
Aucune variante du romani ne comp-
rend toutefois l’ensemble de ce total de 
plus de 1000 lexèmes. Les emprunts « 
récents », adoptés plus tard, sont issus 
d’un éventail de langues européennes 
de contact (Ill. 2). Les emprunts des 
langues slaves méridionales constitu-
ent la dernière strate générale des va-

riantes du romani parlées aujourd’hui 
en Europe. C’est pourquoi la notion 
de lexique commun de l’illustration 
n° 3 est valable jusqu’à praxo, tous 
les autres lexèmes étant spécifiques 
aux diverses variantes: lumja, un mot 
emprunté au roumain, fait partie de 
l’inventaire lexical du romani kalde-
rash; kolopa, qui vient du hongrois, est 
utilisé en lovari et berga, un mot em-
prunté à l’allemand, est utilisé en sinti/
manouche.

‘homme’
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gadžo

‘femme’ romni manušni džuvli gadži

‘garçon’ čhavo [manušoro] [muršoro] raklo

‘fille’ čhaj [manušori] [džuvlori]   rakli       Ill. 3

Ill. 2 source: Heinschink (1999: 178)

 
Cette phrase de lovari « sur-mesure » atteste la partie asiatique du périple, suivie d’un itinéraire à travers les Balkans avant de 
tomber sous l’influence valaque:  

PRÉ-EUROPÉENNE EUROPÉENNE

Indien Persan Arménien Grec Slave Roumain

But rakle avile xurde kočakenca taj krafinenca pe kirčima le podoski.
Beaucoup de garçons 

sont venus 
petits avec boutons et avec clous au bar (près) le pont

‘Beaucoup de garçons sont venus avec des petits boutons et des clous dans le bar près du pont.’



VOCABULAIRE DE BASE

Le lexique des diverses variantes 
du romani se compose très majoritaire-
ment d’emprunts européens. De plus, 
chaque mot des langues contact respec-
tives est un lexème potentiel que le ro-
mani peut intégrer si nécessaire. Tou-
tefois, comme le vocabulaire de base 
– c’est-à-dire les mots exprimant des en-
tités, des états et des processus impor-
tants pour l’existence – de chacune des 

variantes du romani est très majoritaire-
ment constitué de mots d’origine indi-
enne, le romani peut aussi être quali-
fié de nouvelle langue européenne d’un 
point de vue lexical. 

Le vocabulaire de base couvre les 
domaines importants de l’existence; ce 
sont les aspects proches de l’être humain 
se rapportant à sa vie et à son environne-
ment. Les termes correspondants du ro-
mani, tels que la désignation des perso-
nnes, remontent aux langues de l’Inde 
(Ill 3).

A cet égard, il est marquant que 
le romani établit des distinctions suivant 
des critères ethniques, signalés dans le 
tableau par le repère [± romani]. Pour 
les termes neutres d’un point de vue eth-
nique, la paire murš / džuvli (homme/
femme) souligne la différence entre les 
genres, tandis que manuš / manušni sou-
ligne l’aspect « humain ». Les termes 
neutres pour « garçon » et « fille » mis 
entre parenthèses sont des diminutifs 
plus ou moins communs des mots corre-
spondants pour « homme » et « femme ».
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PRÉ-EUROPÉENNE EUROPÉENNE

Indien Persan Arménien Grec Slave Rumain Hongrois Allemand

kham veš khoni drom praxo lumja kolopa berga

‘soleil’
↑

inc. 
gharma

‘bois’
↑

per. 
veša

‘graisse de 
rognon’

↑
arm. 
khoni

‘route’
↑

grc. 
drómos

‘poussière ’
↑

sla. 
prax

‘monde ’
↑

ron. 
lume

‘chapeau’
↑

hun. 
kalap

‘montagne’
↑

ger. 
Berg

au turc ottoman. Ces emprunts relèvent 
toutefois du fonds lexical européen, 
comme tous les autres emprunts à par-
tir du slave, qui sont prédominants dans 
toutes les variantes du romani.

Les diverses strates d’emprunts 
européens dans les variantes du romani 
fournissent des indices sur la suite de 
l’itinéraire emprunté par les différents 
groupes roms en Europe. Ainsi, dans la 
variante du romani des Kaale de Finlan-

de, les lexèmes origine allemande sug-
gèrent un contact ancien avec la langue 
allemande ainsi qu’un séjour relative-
ment prolongé dans les régions germa-
nophones. Les éléments roumains du 
lexique des variantes contemporaines du 
romani du monde entier, comme le kal-
derash, le gurbeti et le tchourari, rappel-
lent un passé commun d’asservissement 
et d’esclavage en Valachie et en Molda-
vie. C’est pourquoi on les réunit dans la 

catégorie du romani vlax. Concernant le 
kalderash, les éléments empruntés aux 
Russes que l’on retrouve aujourd’hui 
dans les variantes parlées en Suède, en 
France et en Amérique du Nord et du 
Sud suggèrent un passage de ce groupe 
par la Russie pendant ses migrations.

Cette situation peut être comparée à celle de l‘anglais. Même si à peine un tiers du vocabulaire anglais est d‘origine « germanique occidentale », l‘anglais est malgré tout classé parmi 

les langues germaniques occidentales parce que son vocabulaire de base appartient majoritairement à ce tiers.
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jekh duj trin štar pandž šov efta oxto enja deš biš tr(ij)anda saranda šel

‘un’
↑

inc. 
ekka-

‘deux’
↑

inc.
d(u)vā

‘trois’
↑

inc.
trī .ni

‘quatre’
↑

inc.
catvāra

‘cinq’
↑

inc.
pañca-

‘six’
↑

inc.
śaś/śat

‘sept’
↑

grc.
éftá

‘huit’
↑

grc. 
óxtó

‘neuf’
↑

grc. 
énnjá

‘dix’
↑

inc. 
daśa-

‘vingt’
↑

inc. 
vi  .mśati

‘trente’
↑

grc. 
triánta

‘quarante’
↑

grc. 
saránta

‘cent’
↑

inc. 
śata

LES NOMBRES CARDINAUX EN ROMANI Ill.5

COUNCIL OF EUROPE

ROMA AND TRAVELLERS TEAM

LES STRATES LEXICALES DU ROMANI Ill.4



Les mots désignant les êtres 
humains, qui sont essentiellement 
d’origine indo-européenne, suivent 
également le modèle des liens de paren-
té. Ainsi, les mots exprimant la paren-
té directe au sein d’une même généra-
tion – rom / romni « mari » /« femme 
», et phral / phen, « frère » / « sœur » – 
et ceux qui désignent les proches de la 
génération suivante ou immédiatement 
précédente – čhavo / čhaj « fils » / « fille 
» et dad / daj « père » / « mère » – sont 
d’origine indienne.

Par contre les mots désignant les 
grands-parents viennent du grec – papus 
/ mami « grand-père » / «  grand-mère ». 
Les mots désignant la parenté indirecte, 
c’est-à-dire les premiers ascendants qui 
correspondent aux fratries des parents, 
sont également des emprunts anciens 

qui proviennent vraisemblablement du 
persan – kak / bibi « oncle »/« tante ». 
Tous les autres termes désignant des li-
ens de parenté sont soit des emprunts 
spécifiques aux variantes issues des lan-
gues européennes de contacts ou des 
paraphrases. L’illustration 6 résume le 
système de parenté et les strates lexica-
les des termes correspondants du point 
de vue d’une personne (Ill.6).

Le corps humain est un autre do-
maine fondamental pour lequel la gran-
de majorité des termes sont d’origine 
indienne : ce sont les parties du corps, 
ses fonctions et mouvements, les états 
physiques et mentaux, etc. Les chiffres 
(Ill.5) et les mots désignant les paysages 
naturels, le temps, les plantes, les ani-
maux, etc., les mots pour les abris, les 
outils et les aliments de base ; ceux dé-

crivent les professions et les rôles so-
ciaux appartiennent également au vo-
cabulaire de base. Comme l’illustrent 
les exemples du domaine du temps, ils 
sont très majoritairement d’origine in-
do-aryenne (Ill.7).

De même que dans tous les au-
tres domaines fondamentaux, on y re-
trouve aussi des emprunts pré-europé-
ens et des termes d’origine indienne. 
Les fréquents emprunts au grec byzan-
tin suggère un long séjour des locu-
teurs du romani en Asie Mineure, ce qui 
a profondément influencé leur langue. 
L’influence du grec va bien au-delà du 
domaine lexical et sera également ab-
ordée dans la présentation de la mor-
phologie et de la syntaxe du romani.
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GÉNÉRATION →
GRADE ↓ +2 +1 Ø -1 -2

DIRECT
‘petit-fils’ čhavo phral dad papu(s)

‘petite fille’ čhaj phen daj mami

INDIRECT
‘neveu’ ‘cousin’ kak(o)

‘nièce’ ‘cousine’ bibi
Ill. 6

ivend ← inc. hemanta ‘hiver’ rat ← inc. rātrī ‘nuit’ kurko ← grc. kuriaké ‘semaine, 
dimanche’

nilaj ← inc. nidāgha ‘été’ berš ← inc. var .sa ‘année’ ciros ← grc. kairós ‘temps’

dives ← inc. divasa ‘jour’ masek ← inc. māsa ‘mois’
Ill. 7
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